Rallye littérature

2009/2010


[image: image1.png]


La métamorphose
Compétences du socle commun : 

- prendre la parole en respectant le niveau de langue adapté ;

- lire avec aisance (à haute voix, silencieusement) un texte ;

- lire seul des textes du patrimoine et des œuvres intégrales de la littérature de jeunesse, adaptés à son âge ;

- lire seul et comprendre un énoncé, une consigne ;

- comprendre des mots nouveaux et les utiliser à bon escient ;

- dégager le thème d’un texte ;

- utiliser ses connaissances pour réfléchir sur un texte (mieux le comprendre, ou mieux l’écrire) ;

- répondre à une question par une phrase complète à l’oral comme à l’écrit ;

- rédiger un texte d’une quinzaine de lignes (récit, description, dialogue, texte poétique, compte rendu) en utilisant ses connaissances en vocabulaire et en grammaire ;

- orthographier correctement un texte simple de dix lignes - lors de sa rédaction ou de sa dictée - en se référant aux règles connues d’orthographe et de grammaire ainsi qu’à la connaissance du vocabulaire ;

- savoir utiliser un dictionnaire.

Compétences : 

· Lire au moins un ouvrage par trimestre et en rendre compte.

· Adapter son comportement de lecteur aux difficultés rencontrées.

· Participer à un débat sur une œuvre en confrontant son point de vue à d’autres de manière argumentée.

· Rapprocher des œuvres littéraires à l’oral et à l’écrit.

· Raconter de mémoire une œuvre lue.

· Lire silencieusement un texte littéraire et le comprendre.

· Repérer dans un texte des informations explicites et en inférer des informations nouvelles.

· Saisir l’atmosphère ou le ton d’un texte en s’appuyant sur son vocabulaire.

Textes étudiés : 

· La diablesse et son enfant - Marie N’Diaye
· Terriblement vert - Hubert Kemoun
· La petite sirène - Hans Christian Andersen
· La belle et la bête - Madame le Prince de Beaumont
Lecture offerte : 

· Si j’étais un rat - Philip Pullman
La diablesse et son enfant - Marie N’Diaye

Résumé : Dans la nuit, une diablesse va de maison en maison à la recherche de son enfant disparu. Les portes qui s’ouvrent se referment à la vue de ses sabots d’animal.

Son passage, au rythme du bruit de ses sabots sur la route, crée un climat de peur.

Pourtant, la diablesse se rappelle des moments heureux avec son enfant. Ses souvenirs contrastent avec sa triste solitude , son isolement dans la forêt et son rejet par les villageois comme par les enfants . La superstition des villageois met sur sa route un enfant handicapé. De l’amour partagé  disparaissent les différences et renaît …la vie.

Objectifs : 

-Prélever des indices relatifs à la description et aux actions de la diablesse.

-Interpréter ces indices relatifs au personnage  principal énigmatique (se construire un point de vue sur les intentions de la diablesse).

Séance 1

Matériel : 

-tapuscrit intégral.
Obj. :

-découvrir l’histoire,

-construire un schéma montrant l’opposition entre la diablesse et les villageois.

Présentation générale du projet de lecture

Présentation de la première de couverture et du texte.

( Pourquoi la diablesse et son enfant ? opposition du mal et de l’innocence d’un enfant.

( Qu’est-ce qu’une diablesse ? A quoi vous fait penser le mot diablesse ?

( Dire le résumé oralement pour donner aux élèves une atmosphère d’ensemble de l’histoire.

( Lire à voix haute le texte en donnant, au préalable, la consigne suivante « Au fur et à mesure de la lecture, vous noterez le nom des différents personnages ».

Mise en commun

( Validation des noms relevés.

( Définition du terme « personnage » afin d’élucider la proposition : l’enfant de la diablesse (est-ce un personnage ?).

( Relecture ciblée de courts extraits pour vérifier, par exemple, si la fillette est l’enfant de la diablesse.

Recherche par groupes de 2 élèves : description physique de la diablesse.

( Les élèves renseignent la première partie du tableau.

Séance 2

Matériel : tapuscrit intégral, fiche tableau à compléter, livres 
Obj. : faire une lecture d’apothicaire pour mettre en réseau la description physique de la diablesse et les réactions des villageois.
Rappel de la séance 1

Titre, auteur, illustrateur, intrigue.
Découverte des livres

( Distribution des ouvrages 

( Prise de notes individuelles (remarques, réactions par rapport aux images de Nadja…)

( Elles serviront de support à la mise en commun.

Mise en commun

( Images : NB, floues, souvent coupées quand il s’agit de la diablesse,

( 1ère et 4e de couverture : associations (bleu-nuit ; lumière dans les habitations-bonheur familial).

Résolution d’un problème

( Intitulé du problème : comment l’auteur montre la réaction des villageois en fonction de la description de la diablesse ?

( Présentation du tableau.
( Recherche collective relative à la ligne du tableau sur le visage.

( Recherche par groupe de deux élèves.
( Comment l’auteur montre au lecteur la peur des villageois ? Surligner les phrases dans le texte. (p. 17 à 90)
Mise en commun
( Apporter une réponse au problème posé. La réaction des villageois est amplifiée par un effet d’écriture de l’auteur : glissement du sourire 
( Noter au tableau les réponses validées
( Définir le terme RUMEUR.

Séance 3

Matériel : livres, cahier d’essai.
Obj. :

-produire un texte 

- expliquer pourquoi l’enfant de la diablesse a disparu.

Rappel des séances précédentes par l’enseignant

Lecture à voix haute de l’extrait –l. 47 à l.70-

Réflexion collective

( Cette diablesse est-elle un personnage maléfique ?

P14 : « cette diablesse ne savait pas ce que cela signifiait… » Ses yeux sont remplis de larmes : émotions
Production d’un texte

 ( Recherche individuelle à partir de la consigne suivante : « Vous connaissez maintenant l’histoire du conte de M. Ndiaye. L’auteur ne donne aucune information au lecteur sur la disparition de l’enfant de la diablesse. Vous allez inventer une explication à cette disparition. Notez votre idée sur votre cahier de brouillon. Nous en parlerons ensuite pour que vous puissiez introduire une explication possible dans un texte. »
( Mutualisation des propositions plausibles.

( Prise de notes au tableau.

( CM1 : Production décrit individuelle.

( CM2 : Chaque élève choisit une des solutions et construit un texte explicatif avec la consigne : « Vous ferez parler la diablesse. C’est elle qui donne l’explication de la disparition de son enfant au lecteur ».

Séance 4

Matériel : livres, cahier de brouillon.
Obj :

-présenter oralement le texte produit devant le groupe classe.

Lecture à voix haute des productions obtenues par chaque élève

Validation collective de la cohérence du récit.

Mise au propre en tenant compte des remarques de l’étape précédente
Traitement de texte et/ou mise au propre manuscrite.
Séance 5

Matériel : 

- livres,

-tapuscrit,

-exemple d’un tableau synthétique.
Obj.:

-rendre compte du type de la métamorphose.
-lire à voix haute des passages clés choisis.

Remplir le tableau synthétique
Phase collective 

Préparation d’une lecture à voix haute

( Préparation individuelle : chaque élève sélectionne un court passage du conte (extrait préféré, extrait qui incite à changer d’opinion sur l’intention de la diablesse…).

( Lecture à voix haute devant le groupe classe en justifiant, au préalable, le choix établi.

Terriblement vert - Hubert Ben Kemoun

Résumé : Samuel et Lionel âgés d’une dizaine d’années, sont deux copains. Un après midi, Lionel pensant manger des sucreries, avale des graines rapportées par l’explorateur Julius, oncle de Samuel C’est à partir de là que commence une transformation fantastique. Lionel devient un arbre extraordinaire. Plus tard, il sera libéré.

Objectifs de la lecture : 
Sensibiliser à une forme particulière de récit : le roman fantastique 

Etendre cette approche à un réseau autour d’œuvres fantastiques. 

Aborder des textes longs et/ou complexes pour développer les compétences de lecture fine : anticipation, mémorisation, compréhension des situations de communication, implicite des actions et des personnages

Séance 1

Matériel : livres 
Obj. :

· aborder un genre littéraire : le roman fantastique

· construire un horizon d’attente 

· émettre des hypothèses à partir d’indices visuels et sémantiques élaborer des stratégies de lecteur de livres

La première de couverture.
Présenter aux enfants la couverture en partie escamotée (on cache l’enfant qui se métamorphose).

Recueillir les réactions des enfants

Décrire l’illustration :

· caractériser l’expression de l’enfant du premier plan

· caractériser le lieu où se déroule la scène

· deviner ce que Samuel regarde

· identifier l’arbre à partir des feuilles

· identifier la main

· comprendre que c’est ce qui est escamoté qui fait réagir Samuel émettre des hypothèses sur ce qui a été escamoté.
Analyse du titre

Lire le titre : demander aux élèves de l’interpréter à partir des hypothèses formulées

Sens de terrible et terriblement : catastrophique ou génial
Sens de vert : ce qui est vert (le monde végétal, les monstres, les reptiles). 

Chercher ce qui pourrait être à la fois terrible et vert.

Lecture de la quatrième de couverture

Observation des illustrations de la quatrième de couverture. Mettre en relation avec les hypothèses sur la partie escamotée de la première de couverture. Repérer l’enfant qui pédale déjà présent sur la première de couverture.

Lecture du texte. Imaginer le drame qui a pu se produire

Émettre des hypothèses sur le but de l’enfant qui pédale.

Dévoiler la couverture originale

Décrire Lionel en arbre : posture rigide, expression triste, teinte verte, cheveux feuilles, jambes tronc, pieds racines

Caractériser son regard : tourné vers le ciel

Qui se transforme : l’arbre en enfant ou l’enfant en arbre ?

Que va devenir Lionel à la fin de l’histoire ?

Séance 2 : rarissimes

Matériel : livres 
Obj. : Comprendre l’enchaînement des scènes ; définir l’importance des personnages ; vérifier les hypothèses émises.

Lecture du chapitre 1 par l’enseignante.

Rappel du schéma narratif : situation initiale, problème, les actions, résolution du problème, situation finale.

Travail de recherche : déterminer qui est le narrateur

Chercher des indices dans le texte et dans les illustrations

Reformuler le chapitre à l’aide de mots clés : écrire au tableau le mot « bar », préciser que ce mot est issu du chapitre. Demander aux élèves à quelle occasion ce mot est utilisé, les amener à restituer avec leurs mots certains éléments de l’histoire.

Procéder de la même manière pour les mots : 

· quatre (quatre coins du monde/oncle Julius voyage dans des contrées lointaines)

· clés ; pompons ; jeep ; vaccins ; innombrables ; la pénombre ; trentaine ; noisettes ; frigo

Compléter par un débat interprétatif sur cette phrase « Lui, son terrain de jeu, c’était la Terre ».
Compréhension

Questionnaire à remplir : 

· Qui sont les 3 personnages ?

· Que fait cet oncle ?

· De quel pays revient-il ?

· Qu’a-t-il ramené ?

· A quoi sert ce qu’il ramené ?

· Quand l’oncle Julius est venu rendre visite au narrateur la dernière fois ?

· Où sont les clés de la voiture ?

· Comment sont les pantoufles de la mère du narrateur ?

· Cherche dans le texte et cite 4 endroits où oncle Julius est allé.

· Où doit-on conserver les graines de Galéaparsos et pourquoi ?

Recherche dans le dictionnaire les mots suivants et recopie leur définition

· trousseau :

· cargaison :

· épidémie 

· vaccin :

Essaie de remplacer les mots soulignés par un mot de même sens (synonyme)

Oncle Julius évoquait des contrées lointaines comme s’il parlait de la rue d’à côté.

Séance 3 : rouge et vert

Matériel : livres 
Obj. : 

· Lire silencieusement

· Repérer l’irruption du fantastique

· Imaginer la transformation de Lionel en « arbre » : retrouver les passages qui donnent des détails sur la transformation

Rappel

De quoi parle ce livre ? Quel est le type de texte ? Qui est l’auteur ? Que se passe t-il dans le premier chapitre ?

Rappel de la situation par un élève.
Lecture magistrale (pages 11 à 14 : «  Lionel venait…il y avait de quoi ! »)

« D’après vous, que va t-il se passer ? »(Voir 1ère de couverture)

Travail d’anticipation

« Imaginez la transformation de Lionel en arbre en plusieurs étapes » :

· discussion collective

· puis, série de dessins

· mettre une légende (pour indiquer ce qu’il se passe à chaque étape)

Synthèse :

Affichage des dessins : Un élève de chaque groupe présente le travail : commentaire sur les dessins et sur les légendes.

Séance 4 : ça pousse

Matériel : livres 
Obj. : 

· interpréter les attitudes d’un personnage

· mettre en relation les infos prélevées dans un texte

· déterminer ce qui relève spécifiquement du genre fantastique

· Mémoriser des informations d’un texte entendu

Rappel

Rappel de la situation par un élève : Lionel est en train de se transformer en arbre.
Découverte de l’histoire :

Les élèves écoutent le début d’un récit entendu et le mémorisent.
Résumé collectif oral

Combien de graines a mangé Lionel ?

Que décide de faire Samuel quand il voit l’état de son ami ?

Lionel a-t-il mal ? Comment se sent-il ?

Compréhension

1) Combien d’eau boit Lionel ?

2) Cite les différentes choses qui lui poussent dans l’ordre.

3) Qui appelle Samuel ?

Interpréter les attitudes des deux personnages

Exercice à faire sur le cahier de français : Relève dans le texte pages 17 à 19 les mots du texte qui caractérisent les sentiments des deux personnages face à la métamorphose.

Samuel :
Lionel : 

Mise en commun collective : 

Samuel : « bêtement »,  « je ne savais pas quoi faire », « je n’en menais vraiment pas large », « il me faisait peur »

Lionel : « a-t-il hurlé », « hurlait », « tremblait », « terrorisé »

Trouver des mots qui résument ces sentiments, noter au tableau les expressions retenues.
Séance 5 : production d’écrit

Matériel : cahiers de littérature
Obj. : Elaborer et écrire un texte d’au moins une vingtaine de lignes, avec ou sans support, en respectant des contraintes orthographiques, syntaxiques, lexicales et de présentation.

Rappel

Rappel de la situation par un élève : Lionel s’est transformé en arbre.

Rappeler toutes les étapes de la transformation.

Production d’écrit :

Consigne : En vous aidant des étapes de la transformation de Lionel, vous allez imaginer votre propre métamorphose en choisissant le personnage ou l’objet de votre choix. Vous allez dessiner les 4 étapes et les légender.

Contraintes :

· vous devez utiliser « je »

· décrivez bien la transformation des différentes parties du corps (tête, cou, visage, torse…)

· montrez bien les sentiments que vous éprouvez lors de sa transformation (peur, joie, …)

Phase de réécriture

Consigne : «  Vous allez reprendre votre travail  que je n’ai pas corrigé afin de l’améliorer avant de le recopier au propre.».

Séance 6 : convoi exceptionnel

Matériel : livres
Obj. :

· Chercher un mot dans le dictionnaire

· Enrichir son vocabulaire sur l’arbre

· Reconstruire l’histoire à l’aide de mots inducteurs

· Prendre en compte les éléments du récit pour proposer une suite cohérente

· Caractériser les intentions et attitudes des personnages

Lecture :

Lecture silencieuse autonome 

Reformuler le chapitre à l’aide de mots clés : écrire au tableau le mot « prouesse », préciser que ce mot est issu du chapitre. Demander aux élèves à quelle occasion ce mot est utilisé, les amener à restituer avec leurs mots certains éléments de l’histoire (le fait de transporter un arbre sur son porte bagage / ils vont à l’hôpital).
Procéder de la même manière pour les mots : 

· fort (la manière dont Lionel se sent / Lionel semble heureux)

· char de carnaval (le vélo avec les deux enfants dessus / tout le monde s’étonne)

· Saponne (nom de la rivière / Lionel y boit et va presque y prendre racine)

· nuage (il n’y en a pas dans le ciel et pourtant Lionel sent qu’il va pleuvoir / nouvelle compétence végétale ?)

· savon (Samuel se souvient qu’il va se faire gronder)

· frigo (celui de chez Samuel / il se souvient d’avoir laissé les graines hors du frigo)

· forêt amazonienne (les graines se seront peut être transformées en arbres / il faut rentrer vérifier)

· rouge-gorge (l’oiseau qui se pose sur la branche / l’oiseau n’a pas peur Lionel à l’air d’un vrai arbre)

Vocabulaire de l’arbre

Faire la liste du vocabulaire sur le champ thématique de l’arbre.

Mise en commun : écrire sur une affiche le vocabulaire trouvé par les élèves.

Emettre des hypothèses sur la suite de l’histoire

Il ne reste plus qu’un chapitre. Proposer de trouver une fin possible pour ce récit en précisant les éléments.

On proposera différentes solutions :

Lionel demeure un arbre

Lionel redevient un garçon

Lionel est arbre le jour et garçon la nuit

Faire préciser les circonstances qui amènent à ces dénouements

Relire les phrases et deviner où l’auteur veut-il nous amener :

« tu vois, là, je sens qu’il va pleuvoir »

« Ca me donne presque en vie de prendre racine »

« j’ai vu un rouge gorge se poser sur ta branche droite »

Observer la complexification de l’intrigue

Dans quel état est Samuel ? Il est inquiet, nerveux, pressé, paniqué
Relever les mots et expressions qui caractérisent son attitude.
Identifier les 3 causes de son état de nervosité : 

· la métamorphose de son ami

· la peur de se faire gronder par sa mère

· la crainte de voir les autres graines germer dans l’appartement

Séance 7 : toujours là

Matériel : livres
Obj. :

· Lire un texte silencieusement

· Répondre à des questions de compréhension

· Définir et interpréter les intentions d’un personnage

· Reconstituer la chronologie des évènements

· S’approprier les sentiments et les émotions des personnages

· Imaginer la fin de l’histoire

Rappel de l’histoire :
Identification des différentes étapes : situation initiale, problème, actions, résolution, situation finale….

Anticipation :

Consigne : «  Imaginez comment va se terminer l’histoire ». Ecrire l’histoire hypothétique sur l’affiche.

Vérifier ses hypothèses de lecture

Consigne : « Pour vérifier vos hypothèses concernant la fin de l’histoire, vous devez remettre le chapitre 5 dans l’ordre ».
Mise en commun de l’ordre trouvé : C B E A F D, qu’est-ce qui nous permet cet ordre ? Quels sont les indices textuels, les pronoms….

Identifier la structure du chapitre

Repérer le saut de ligne page 40 et formuler des hypothèses sur ce saut de ligne

· ce qui suit le saut de ligne ne se passe pas le même jour que le sauvetage de Lionel
· chercher les indices dans le texte : changement de temps

Travail sur les dialogues 

Surligner tous les dialogues dans le texte.

Mise en commun :

« Nous allons faire l’inventaire des dialogues et nous essaierons d'indiquer comment les personnages prononcent leurs paroles (aide : ponctuation, divers mots) ».

Discussion collective à propos des sentiments des personnages.

Imaginer une scène :

Entraîne-toi à lire le dialogue entre Samuel et son oncle en mettant le ton (fais ressentir leurs émotions).

Cherche et souligne les indications du texte qui t’aident à savoir comment lire (quel ton).

Lecture :

Phase de théâtralisation : « Vous allez vous mettre à la place des 2 personnages et lire, seulement les dialogues, en tenant compte des émotions de chaque personnage. »

Séance 8 : tableau de synthèse

Matériel : 

- livres,

- tableau synthétique.

Obj.:

-rendre compte du type de la métamorphose.

-lire à voix haute des passages clés choisis.

Remplir le tableau synthétique : 

· travail individuel

· mise en commun

Lecture (suite) :

Phase de théâtralisation : « Vous allez vous mettre à la place des 2 personnages et lire, seulement les dialogues, en tenant compte des émotions de chaque personnage. »

Synthèse :

Analyse des passages
La petite sirène - Andersen

Résumé : Au plus profond de l’Océan se trouve le château du roi de la mer, père de six charmantes ondines. La petite sirène, la plus jeune, est aussi la plus belle de toutes. À l’âge de quinze ans, chacune d’elles peut monter à la surface observer le monde d’au-dessus les flots. Quand vient enfin son tour, la petite sirène s’élève, légère comme une bulle. Elle aperçoit alors un navire où l’on danse pour fêter l’anniversaire d’un jeune prince. Une tempête survient, provoquant le naufrage.

La jeune sirène sauve le prince de la noyade et en tombe éperdument amoureuse. Elle décide alors de sacrifier sa queue de poisson et sa voix enchanteresse pour partager le destin des humains. Si son beau prince épouse une autre femme, le cœur de la petite sirène se brisera et elle se transformera en écume…

Objectifs de la lecture : 
Le texte est composé de trois parties, qui peuvent se lire séparément. La troisième partie, consacrée à la rédemption de la Petite Sirène, très compliquée dans son interprétation, peut éventuellement être abandonnée ou ne faire l’objet que d’un débat simplifié.

Schématisation de l’histoire

Les lectures successives doivent faire apparaître les rêveries de l’espace qui organisent tout le texte : changement des éléments, axe vertical qui assure un parcours du bas vers le haut.

À chaque royaume (mer, terre, ciel) correspond un état du corps de la Petite Sirène. Une représentation simple, construite progressivement avec les élèves, permet une reconnaissance de cette logique :

Le ciel : la fille de l’air

La terre : la femme

Le monde  sous-marin : l’ondine
Lecture suivant un fil conducteur

Si l’on veut aller plus loin dans la perception du motif des métamorphoses de la Petite Sirène, on peut opérer un relevé d’informations, dans chacune des trois étapes, en proposant aux élèves un tableau (ateliers de lecture ; ou exercice individuel)

	
	Éléments du corps
	Parures
	Vêtements

	Le monde sous-marin
	
	
	

	La terre
	
	
	

	Le ciel
	
	
	


Séance 1 : introduction

Matériel : 1ère de couverture, cahiers de littérature.
Obj : faire ressortir les connaissances des élèves sur le conte.
Aborder l’histoire

Collectif : partir de l'illustration de la couverture, sans le titre ni les noms d'auteur et d'illustrateur, dont on aura fait un transparent couleur. Avant de laisser interpréter les élèves (c'est important que les enfants qui ne connaîtraient pas le conte aient la liberté d'explorer le sens de l'illustration), faire analyser l'image du point de vue des couleurs, du style du dessin, de l'ambiance rendue. Remarquer l'expression mystérieuse, triste ou rêveuse de la jeune fille. Demander de quelle histoire il s'agit. Des élèves vont indiquer La petite sirène ; leur demander de justifier. Qui a écrit ce conte ? De quel pays d’Europe ce conte est-il issu ?
Mettre en projet d’étudier le texte en détail / Production d’écrit

✭ Faire écrire l’histoire individuellement

Insister sur le fait que même des souvenirs vagues méritent d’être écrits. Ceux qui ne connaissent pas l’histoire peuvent imaginer quelque chose à partir de l’image qu’ils ont vue.

✐ Faire lire à haute voix quelques productions et reformuler ce qu'ils en ont compris par les élèves qui découvriraient ce conte. Bâtir alors collectivement le/les scénario(s) possible(s) sur de grandes feuilles de papier qu’on affichera dans la classe.

✐Une présentation en colonnes permettra de constater les écarts, et de mettre en regard des événements, différents selon les versions, mais en même position chronologique. De même, des personnages différents seront évoqués.

Séance 2 : chapitre 1
Matériel : chapitre 1, cahiers de littérature.
Obj : comparer le monde sous-marin et le monde sur terre.
Lecture du chapitre.
✭ Lecture magistrale

✐ Lire d'une traite le chapitre et faire réagir.

Consigne : «Que pensez-vous de cette description du monde sous-marin ?»

Les nombreuses comparaisons devraient être évoquées.

✐ Un travail d'observation des différentes façons de comparer peut alors être fait («Surligner toutes les comparaisons contenant le mot comme»).
✐ Avec les CM2, chercher ensuite si l'auteur a employé d'autres moyens de comparaison.

Travail de recherche individuel.
– les comparaisons contenant le mot «comme »sont soulignées.

– les autres moyens de comparaison sont en italique et en rouge.
Corrigé : 

Dans la mer, bien loin, l’eau est aussi bleue que les pétales du plus joli bleuet et aussi limpide que le cristal le plus pur, mais elle est très profonde, si profonde qu’aucune ancre n’atteint le fond, il faudrait empiler des quantités de clochers pour monter du fond à la surface. C’est là qu’habitent les ondins.

Maintenant, n’allez pas croire qu’il n’y a là qu’un fond de sable blanc et nu ; non, les arbres et les plantes les plus extraordinaires y poussent, leurs tiges et leurs feuilles sont si souples qu’elles remuent au moindre mouvement de l’eau comme si elles étaient vivantes. Tous les poissons, petits et grands, se faufilent entre les branches, comme ici, les oiseaux dans l’air. À l’endroit le plus profond, il y a le château du roi de la mer, ses murs sont de corail et ses longues fenêtres gothiques, de l’ambre le plus clair, mais le toit est fait de coquillages qui s’ouvrent et se ferment au gré des courants; cela a très grand air car, dans chaque coquillage, il y a des perles scintillantes : une seule ferait une parure splendide dans la couronne d’une reine. Le roi de la mer était veuf depuis bien des années, c’est sa vieille mère qui tenait sa maison, c’était une femme avisée, mais fière de sa noblesse, aussi portait-elle douze huîtres sur la queue, là où les autres dignitaires ne devaient en porter que six... Sinon, elle méritait grandes louanges, en particulier parce qu’elle aimait tant les petites princesses de la mer, les filles de son fils.

C’étaient six charmantes enfants, mais la plus jeune était la plus belle de toutes, sa peau avait l’éclat limpide d’un pétale de rose, ses yeux étaient bleus comme le lac le plus profond, seulement, comme toutes les autres, elle n’avait pas de pieds mais une queue de poisson.

Il leur arrivait de jouer à longueur de journée dans le château, dans les grandes salles où des fleurs vivantes poussaient sur les murs. On ouvrait les grandes fenêtres d’ambre et, alors, les poissons entraient et nageaient jusqu’à elles, tout comme chez nous les hirondelles entrent en volant quand nous ouvrons, et les poissons nageaient tout droit jusqu’aux petites princesses, mangeant dans leur main et se laissant caresser.

À l’extérieur du château, il y avait un grand jardin aux arbres rouge feu et bleu sombre, les fruits étincelaient comme de l’or, et les fleurs, comme feu ardent, tout en agitant constamment tiges et pétales. Pour le sol, il était du sable le plus fin, mais bleu comme soufre enflammé. Sur le tout planait une merveilleuse lueur bleue, on se serait cru très haut en l’air à ne voir que le ciel au-dessus et en dessous de soi, plutôt que de se trouver au fond de la mer. Par temps parfaitement calme, on pouvait apercevoir le soleil, on aurait dit une fleur pourpre dont le calice dispensait toute cette lumière. Chacune des petites princesses avait son petit coin dans le jardin, où elle pouvait creuser et planter comme elle le voulait; l’une donnait à sa plate-bande de fleurs la forme d’une baleine, une autre préférait que la sienne ressemblât à une petite sirène, mais la plus jeune fit la sienne toute ronde comme le soleil et n’eut que des fleurs d’un rouge éclatant, comme lui. C’était une étrange enfant, tranquille et réfléchie, et tandis que ses sœurs décoraient leur coin avec les choses les plus extraordinaires qu’elles avaient retirées des bateaux coulés, elle, ne voulait, en dehors des fleurs rose vif qui ressemblaient au soleil là-haut, qu’une belle statue de marbre: c’était un joli garçon taillé dans de la pierre blanche et claire et qu’un naufrage avait déposé au fond de la mer.

Elle planta près de cette statue un saule pleureur rose vif qui poussa merveilleusement et fit retomber ses fraîches branches tout autour, jusqu’au sol de sable bleu où l’ombre apparaissait violette et remuait comme les branches ; on aurait dit que la cime et les racines jouaient à s’embrasser.
Elle n’avait pas de plus grande joie que d’entendre parler du monde des hommes, là-haut; il fallait que sa vieille grand-mère raconte tout ce qu’elle savait des bateaux et des villes, des gens et des animaux, surtout, elle trouvait étonnamment merveilleux que, là-haut, sur la terre, les fleurs aient un parfum, elles n’en avaient pas au fond de la mer, et que les forêts soient vertes, et que les poissons que l’on voyait parmi les branches sachent chanter si haut, si délicieusement que c’en était un plaisir ; c’étaient les petits oiseaux que la grand-mère appelait poissons, sinon, les petites princesses n’auraient pu la comprendre puisqu’elles n’avaient jamais vu d’oiseau.

– Quand vous aurez quinze ans, disait la grand-mère, vous aurez la permission de monter à la surface de la mer, de vous asseoir au clair de lune sur les rochers et de voir les grands bateaux passer ; vous verrez des forêts, des villes !

Séance 3 : chapitre 2
Matériel : chapitre 2, cahiers de littérature, tableau.
Obj : relever des informations dans le texte.
Lecture du chapitre.

Lecture magistrale du chapitre en faisant redire quels étaient les centres d'intérêt des différentes sœurs.

Travail de recherche.

✐ Observer le texte et les domaines de la vie sur terre qui sont évoqués : on peut faire relever sous forme de tableau ce que les sœurs découvrent et préciser les éléments selon les sens sollicités.

Consigne : Relis le chapitre  2, puis complète le tableau ci-dessous afin d’indiquer ce que voient, entendent, sentent ou touchent les sœurs de la petite sirène lorsqu’elles remontent à la surface pour leur 15 ans.

	
	Ce qu’elles voient
	Ce qu’elles entendent
	Ce qu’elles sentent ou touchent

	PREMIERE SOEUR
	La lune, la mer tranquille, la grande ville, les lumières scintillantes, les clochers et les flèches d'églises.
	La musique, le bruit des voitures et des gens, les cloches qui sonnent.


	Le banc de sable.


	DEUXIEME SOEUR
	Le coucher du soleil, le ciel d'or, les nuages rouges et violets, des cygnes sauvages.
	
	L'eau quand elle nage.


	TROISIEME SOEUR
	De magnifiques collines vertes, des vignes, des châteaux et des fermes, des forêts splendides, des enfants, des chiens.
	Tous les oiseaux qui chantent.

	La chaleur du soleil, la fraîcheur de l'eau.



	QUATRIEME SOEUR
	Une vue immense, le ciel comme une grande cloche de verre, la mer démontée, des bateaux, des dauphins, des baleines et l'eau qu'elles soufflent.
	
	L'agitation de la mer.


	Cinquième soeur
	La couleur verte de la mer, des icebergs, les

voiliers, les nuages, les éclairs, les manoeuvres des marins (ils carguent les voiles).
	
	La glace de l'iceberg où elle est assise, le vent dans ses cheveux.


Mise en commun.
- Phase orale collective : présentation des différentes réponses apportées dans le tableau.

- Achever cette étude sur le fait que si les autres sirènes n'apprécient pas le monde terrestre. La Petite Sirène, elle, en rêve depuis toujours.

Séance 4 : chapitre 3
Matériel : chapitre 3, cahiers de littérature, tableau.
Obj : déterminer les moments clés d’un chapitre.
Lecture du chapitre.

Lecture silencieuse du chapitre en relevant au fur et à mesure ce que découvre la petite sirène et en le faisant noter dans un tableau présenté de la même façon que celui du chapitre précédent.

	
	Ce qu’elle voit
	Ce qu’elle entend
	Ce qu’elle sent ou touche

	La petite sirène
	Les nuages brillants, l'étoile du soir, un grand trois mâts,

les matelots, des centaines de lumières, les hublots du bateau, des gens et le beau prince. Les matelots qui dansent, les fusées comme des étoiles, le moindre cordage et surtout les gens. Le sourire du prince. Des nuages et des éclairs, des montagnes d'eau, le mât qui se brise, le bateau qui se couche, qui se brise, les morceaux de bateau, le prince qui sombre. Le soleil rouge et brillant, les joues et les yeux du prince. La terre ferme, de hautes montagnes bleues et la neige blanche, de splendides forêts, un monastère, un jardin avec des citronniers et des pommiers, un portail et de hauts palmiers. Une anse calme et la roche couverte de sable blanc. Les jeunes filles du monastère.
	De la musique et des chants, le

rire du prince, des coups de

canon, un bruissement, un

grondement au fond de la mer. Le

craquement du bateau dans la

tempête. Les cloches du

monastère.

	L'air frais et doux, le calme de la mer. Le prince dans ses bras

quand elle le sauve de la noyade, son front qu'elle embrasse, ses

cheveux mouillés qu'elle repousse. La chaleur de l'éclat du soleil.




Comparaison :
Discuter des différences entre le texte original et les productions écrites des élèves de la phase précédente. À ce stade, surtout chez les plus jeunes, des élèves penseront encore qu'Andersen s'est trompé, puisque dans leur dessin animé la petite sirène s'appelle Ariel, et qu'elle est accompagnée d'un chien. Ce pourra être l'occasion de faire comprendre la notion d'adaptation d'une œuvre.

Travail individuel : 

Donner ensuite le texte sur feuille et le faire découper en plusieurs parties pour déterminer où sont les tournants de ce chapitre décisif. On peut récapituler les étapes du récit à l'oral au préalable. Faire donner un titre à chaque partie : la découverte et la fête / la tempête et le naufrage / le sauvetage / la tristesse de la perte et la mélancolie / la confidence aux autres sirènes.

Séance 5 : chapitre 4 et 5
Matériel : chapitres 4 et 5, cahiers de littérature, tableau.
Obj : relever des informations dans le texte.
Lecture du chapitre 4 (discussion avec la grand-mère)
Relever les différences entre le monde aquatique et le monde terrestre. 
	Monde aquatique
	Monde terrestre

	« Nous pouvons atteindre trois cents ans, mais lorsque nous cessons d'exister ici nous devenons écume sur les flots, sans même une tombe parmi ceux que nous aimons. Nous n'avons pas d'âme immortelle, nous ne reprenons jamais vie, pareils au roseau vert qui, une fois coupé, ne reverdit jamais. »
	« Les hommes au contraire ont une âme qui vit éternellement, qui vit lorsque leur corps est retourné en poussière. Elle s'élève dans l'air limpide jusqu'aux étoiles scintillantes. 
De même que nous émergeons de la mer pour voir les pays des hommes, ils montent vers des pays inconnus et pleins de délices que nous ne pourrons voir jamais. »


Questionnement: 
Que désire alors la petite sirène? (gagner une vie éternelle)
Y-a t-il un moyen pour elle d'obtenir cela? (se faire aimer par un homme)
Que va t-elle faire d'après vous? (débat)
Lecture du chapitre. 5 (rencontre avec la sorcière)
description du lieu où vit la sorcière. Que ressent-on? Présage de quelque chose de mauvais.
Relever le champs lexical de la peur : sorcière, terribles tourbillons, étrange forêt, hideux polypes, effrayée, son cœur battait d'angoisse, vers, serpents, couleuvres, affreux ...
Prolongement: production écrite : Que va demander la petite sirène à la sorcière ? 
Travail sur la métamorphose:
	Partie du corps transformée
	Avantages
	Inconvénients

	Sa queue de poisson se transformera en 2 jolies jambes

	- forme ravissante 
- démarche ailée
- langage des yeux
- si elle gagne l'amour du prince, son âme sera immortelle
- forme humaine, pourra approcher le prince.
	- chaque pas que tu feras sera comme si tu marchais sur un couteau effilé qui ferait couler ton sang
- Muette, elle ne pourrait jamais plus ni chanter, ni parler. 
- si tu ne gagnes pas l'amour du prince, Le lendemain matin du jour où il en épouserait une autre, ton cœur se briserait et tu ne serais plus qu'écume sur la mer. 
- tu ne pourras jamais redevenir sirène, jamais redescendre auprès de tes sœurs dans le palais de ton père


Discussion:est-ce une bonne ou une mauvaise métamorphose? La petite sirène va t-elle enfin être heureuse? Observation du tableau: plus d'inconvénient que d'avantages. Pourquoi malgré cela la petite sirène accepte t-elle ce pacte? 
Le prix à payer pour entrer dans la quête amoureuse est lourd. Le maître relit les passages où la grand-mère et la
sorcière définissent les conditions pour oser espérer devenir l’épouse du Prince.
Ensemble, maître et élèves, établissent au tableau l’enchaînement des obligations et dressent un schéma simple à
copier sur le cahier de littérature :
- renoncement de l’homme à ses père et mère, 
- amour,
- mariage religieux,
- don de l’âme.
(NB: penser à remplir au fur et à mesure de la lecture le tableau métamorphose, fil conducteur de la lecture. )
Séance 6 : chapitre 6 et 7
Matériel : chapitres 6 et 7, cahiers de littérature.
Obj : vérifier la compréhension du chapitre.
On peut inventorier, dans le chapitre 6, les sujets de tristesse et les sujets de joie de la petite sirène maintenant qu'elle est chez le prince.

Que penser de la permission donnée par le prince de «dormir devant sa porte sur un coussin de velours» ?

Faire dégager le pathétique de ces deux chapitres : l'amour que la petite sirène et le prince éprouvent l'un pour l'autre n'est pas de même nature. En faire prendre conscience aux élèves et susciter le débat interprétatif.

Lecture silencieuse après avoir pris connaissance des questions

Laisser le temps aux enfants de répondre par écrit à ces questions, puis mettre en commun et débattre.

Souligner la constance de l'amour de la petite sirène et les marques d'affection qu'elle donne malgré sa peine.

Retrouver la phrase du prince soulignant son inconscience de ce que vit la petite sirène.(«Tu vas te réjouir de mon bonheur car c'est toi qui, de tous, m'aimes le plus !»

Questions :

1 - La petite sirène et le prince s'aiment-ils du même amour ?

2 - Quelles sont les paroles ou les attitudes qui montrent la sorte d'amour que le prince éprouve pour la petite sirène?

3 - Quelles attitudes de la petite sirène montrent que l'amour qu'elle ressent est différent ?

4 - Quelle est la phrase qui montre le plus fortement que le prince ne se rend pas compte des sentiments de la petite sirène?
On demande aux élèves de rechercher des informations contradictoires dans la période de passage sur terre.
Ils établissent une liste en deux colonnes :
Les éléments qui rendent le bonheur possible
 Les éléments qui empêchent le bonheur ou qui annoncent un malheur

les jambes humaines





le charme et les yeux

la nudité






la ressemblance avec la belle fille du temple

la douleur et le sang





le mutisme

le costume d’homme





le malentendu du Prince et le secret de son sauvetage
Séance 7 : chapitre 8
Matériel : chapitre 8, cahiers de littérature, tableau.
Obj : évaluer la mémorisation de l’histoire.
La petite sirène peut être sauvée par ses sœurs : elle doit tuer le prince avec le couteau de la sorcière.

Lire le début du texte

(jusqu'à «Dans quelques minutes, le soleil se lèvera et alors, tu devras mourir !»).

✐ Arrêter la lecture et instaurer un débat contradictoire sur le dilemme de la petite sirène et sur son choix. Peut-on continuer à vivre si l'on a tué celui qu'on aime ? C'est un non choix.

Puis, reprendre la lecture et terminer le chapitre. A-t-on des éléments de confirmation ou d'infirmation de ce qu'a donné le débat ?
Questions

Pourquoi y a-t-il un chapitre supplémentaire.
 Quel peut en être le contenu ? (On peut penser aux morales des fables de La Fontaine).

L'enseignant lira aux élèves la fin du conte. L'épilogue très marqué par les conceptions religieuses et morales de l'époque méritera un développement s'il provoque une réaction des élèves.

Reconstituer le conte.

Trois textes de longueurs différentes et découpés différemment

✐ CM1 et CM2 faibles (6 morceaux),

✐ CM2 plus à l'aise (12 morceaux).

Ce découpage permet d'évaluer la mémorisation de l'histoire ainsi que la conscience des relations de cause à effet, qui contribue à la réussite du puzzle de texte.

Séance 8 : tableau de synthèse

Matériel : 

- tableau synthétique.

Obj.:

-rendre compte du type de la métamorphose.

Remplir le tableau synthétique : 

· travail individuel

· mise en commun

La belle et la bête – Jeanne-Marie le Prince de Beaumont
Résumé : Pour sauver son père, la Belle accepte de rejoindre la Bête jusqu’au jour où elle s’aperçoit que derrière le monstre se cache un être humain bon et digne de son amour. Le cœur de la Belle ainsi gagné rompt le sortilège transformant l’horrible Bête en un joli Prince charmant. Un beau mariage suivra.
Séance 1 : découverte

Obj : découverte du projet autour du livre et recueil de conceptions.

cf : même séance que pour la Petite Sirène étant donné que l’histoire est connue en principe par les élèves.

1- partir de l’illustration sans donner ni le titre, ni l’auteur. Analyser l’image. Hypothèse des élèves sur l’histoire dont il s’agit. Vérification.

2- Chacun écrit le résumé de la Belle et la Bête selon ses connaissances. Lecture de qqs travaux.

Séance 2 : jusqu’à « s’évanouir » l.112
Obj : identifier les personnages et les 3 moments de ce passage.
Noter au fil de sa lecture les personnages rencontrés, leur lien et leur évolution (riche à pauvre).

Remplir un tableau (annexe 1) de comparaison entre le caractère des sœurs et de la Belle (en rose dans le texte).

Relève les passages du texte (mots ou groupe de mots) qui montrent les différences entre Belle et ses sœurs.

	Belle
	Les deux sœurs

	« était meilleure qu’elles »


	« avaient beaucoup d’orgueil »


Que peux-tu dire du caractère de chacune ? Réponds par une phrase.
Belle : 
Les deux sœurs : 

Faire repérer que le texte comporte 3 moments différents. 
On peut les séparer et demander aux élèves un titre pour chaque période (ex : la belle vie, la catastrophe, la rencontre avec la Bête).

L1 à l 20 (« Tout un coup »): la belle vie

L 20 à §2 L. 22. : La catastrophe, la vie de pauvre.

L. 23 (« Il y avait un an ») à « s’évanouir » (p. 2, §2, l.5) : l’espoir et la rencontre avec la Bête

Séance 3 : jusqu’à « quand ils eurent soupé » l.194
Obj : écrire un résumé et/ou compréhension.
Possibles questions :

- Pourquoi la Bête passe du vouvoiement au tutoiement ?

- Quel est le contrat ? Quels sont les avantages et les inconvénients de ce marché pour le père ? Tiendra-t-il sa promesse ? Pourquoi ?

- Pourquoi la cueillette d’une rose est inacceptable pour la Bête alors que celle-ci est généreuse ? Le père pouvait-il savoir que la cueillette de rose était interdite ?

« Il raconta sa funeste aventure » 

On peut demander aux élèves de faire le récit à la 1ère personne du singulier du voyage du père.

Séance 4 : jusqu’à  « Adieu la Belle » l.309
Avec le passage précédent, noter l’évolution du discours de la Belle à propos de la Bête.

Elle passe du frémissement, de la laideur à l’attente, la beauté….

Faire un relevé dans un tableau : début du texte puis fin du texte de tt les qualificatifs concernant la Bête et des sentiments, actions de la Belle vis-à-vis de la Bête.

(p-t parallèle possible avec deux séances du film et le jeu de l’actrice)

Souligne dans le passage (p. 5 à 9) en rouge les sentiments de peur de Belle et en vert les sentiments plus chaleureux.

Relève les passages du texte (mots ou groupe de mots) et classent les dans le tableau en donnant un titre aux colonnes.

	
	

	
	


Que remarques-tu sur les sentiments de Belle envers la Bête ?
Séance 5 : jusqu’à  la fin

Obj : relever ce qui est merveilleux et écrire pourquoi le Prince a-t-il été transformé par la fée.
Questionnement : 

Noter quel est le personnage merveilleux qui apparaît dans le texte : la fée.

L’avait-on déjà rencontré avant ? Non mais elle était tt de même  intervenue.

Relever dans le conte tt ce qui est merveilleux (éléments en bleu dans le texte .On peut scinder le texte en trois, en éliminant le début) : on peut répartir le texte entre groupe d’élèves (repas, réveil ici et ailleurs, bague, statue, coffre, robes,…)

Parallèle avec des scènes de films où le merveilleux est encore plus flagrant (p-t ??)

Production d’écrit : 
Il n’est pas expliqué pourquoi le prince a été transformé. Demander aux élèves d’écrire les causes de sa transformation. (ou en séance séparée).
Séance 6 : structure du conte

Obj : remplir deux tableaux (ce qui fait un conte et la métamorphose).
Rappel : 

Faire rappeler aux élèves comment est formé un conte.
Faire le tableau avec eux ou remplir :

- situation initiale  /  élément perturbateur  /  changement dû à cet élément  /  2e perturbation / Situation finale.
Décris par une phrase chaque étape du conte.

	situation initiale
	Présentation de la famille d’un riche marchand et de ses enfants : leur caractère et leurs conditions de vie jusqu’à la ruine du père.

	élément perturbateur
	lueur d’espoir avec l’arrivée de marchandises annonçant de meilleures conditions de vie et découverte d’un château sur le chemin du retour.

Le père en cueillant une rose pour sa fille cadette déclenche la colère de la Bête qui passe un contrat avec le marchand.

	changement dû à la perturbation
	Relation entre la Belle et la Bête dans le palais.

	2ème perturbation
	La Belle retourne auprès de son père mourant.

	situation finale
	Dénouement : rupture du sortilège.


Séance 7 : le film

LE FILM  noter tt ce qui change par rapport au récit initial : prénoms donnés à la fratrie, 1 seul frère, prince Avenant, volonté de tuer la bête…










